
Résultats de l’analyse suR la vulnéRabilité sociale

Les conclusions sur la vulnérabilité sociale des communautés de Peacock Park, Mekanisa et Akakiont été regroupées dans le 
tableau ci-dessous suivant les quatre dimensions de la vulnérabilité :

caRactéRistiques climatiques

Addis-Abeba a une pluviométrie prononcée qui atteint son maximum au cours de l’été boréal (de Juin à Aout) et présente une 
pluviométrie minimum pendant l’hiver boréal (de Décembre à Février).
La ville a un climat tempéré en raison de son altitude élevée dans les régions subtropicales. Les températures mensuelles 
moyennes varient entre 10 et 20 ° C, et atteignent leur minimum au cours de l’été en raison de la couverture nuageuse do-
minante au cours de cettesaison.
Les résultats des simulations climatiques pour la période 2010-2050 montrent que:
– la pluviométrie annuelle moyenne pourrait augmenter de 35% à 50% par rapport à la situation actuelle;
– une augmentation d’au moins 1.5 ° C de la température moyenne annuelle est attendue.

addis-abeba
ethiopie

descRiption des Risques natuRels liés au climat

inondations
L’analyse des Evénements Extrêmes Pluvieux, basée sur les données 
des prévisions climatiques jusqu’en 2050, laisse entendre que l’in-
tensité de ces événements devrait diminuer, même si une augmen-
tation de la fréquence est envisagée. Cependant, en supposant un 
scénario de continuité de la croissance de la population, les ruis-
sellements des eaux pluviales devraient augmenter en raison de la 
diminution de la perméabilité de l’environnement urbain.

sécheresse
L’analyse des précipitations moyennes mensuelles montre claire-
ment que la situation actuelle est extrêmement sèche. Des analyses 
basées sur les prévisions climatiques révèlent que cette condition 
devrait se poursuivre au cours des 40 prochaines années, avec une 
augmentation de la durée des périodes de sécheresse.

Carte d’indice d’Humidité topographique pour Addis-Abeba (zones 
les plus sensibles aux phénomènes d’inondations basées sur un 
critère géomorphologique).

Durée moyenne maximum des phénomènes de canicule et distri-
bution de la fréquence de la durée des jours de forte chaleur pour 
chaque période de vingt ans.

Les hot-spots résidentiels urbains à Addis-Abeba.

Les pertes d’espace vert dans le centre et la périphérie urbaine à Addis-Abeba 
sont évidentes, on souligne en particulier la réduction incroyable des terres agri-
coles.
Un scénario de continuité de la croissance démographique (à savoir la poursuite 
du développement de faible densité, y compris dans les zones inondables) mo-
délisé jusqu’en 2025, montre que l’étendue de la zone urbaine pourrait aug-
menter d’environ une fois et demie à partir de 2011 et qu’environ un tiers des 
terres agricoles de la ville et près d’un quart des autres zones de végétation 
seraient perdus.
Il serait également prévu que 31% du corridor fluvial de 2011 serait perdu, ce 
qui aggrave les problèmes d’inondation, par exemple au travers d’une couver-
ture imperméable et en raison de l’exposition accrue de la population dans les 
zones inondables.
Si bien le changement climatique que le développement urbain sont suscep-
tibles de modifier les températures en surface. Cependant, les différences de 
couverture de la surface terrestre sont liées à la variation de la température de 
la surface terrestre de plus de 25 ° C, tandis que la variation des prévisions du 
changement climatique est inférieure à 1,5 ° C. 

Carte des UMT (Urban Morphology Types) pour Addis-
Abeba.

caRactéRistiques uRbaines et Relevé des zones veRtes

67% de la population résidente dans les zones inondables vit dans des 
constructions en boue ouen bois et est particulièrement vulnérables aux ef-
fets d’inondations.
Le type de construction réalisée ”en boue et en bois” représentent environ 
51% des bâtiments résidentiels sujets aux inondations

canicule de chaleur
L’analyse des prévisions climatiques pour Addis-Abeba révèle une stric-
te corrélation entre la durée des canicules et le nombre de jours de 
forte chaleur. La durée des épisodes de canicule montre une augmen-
tation de 6 à 14 jours (RCP8.5)-15(RCP4.5).
Le graphique de la distribution de la fréquence de la durée des jours 
de forte chaleur pour chaque période de vingt ans (voir figure) mon-
tre des changements dans les caractéristiques de ces canicules. Cette 
distribution s’est étendue dans le temps. Le nombre d’épisodes d’une 
durée maximum de 5 jours par exemple pourrait augmenter de 2 à 32 
jours (40 selon RCP8.5) en 100 ans (de la période 1950-70 à 2030-
2050).
La persistance de longues canicules durant environ 1,5 à 2 semaines 
prévue dans le futur est clairement plus importante par rapport à la 
période climatique 1961-1990. Les courtes périodes de forte chaleur 
mais beaucoup plus intenses ont également doublées dans cet inter-
valle de 100 ans.
Il est évident que les services de santé doivent développer des straté-
gies de prévention face aux effets de ces canicules sur la population, 
notamment pour les personnes âgées.

vulnérabilité des biens

Peacock Park Source de revenu/emploi: familles travaillant pour l’agriculture urbaine
Groupe ethnique dominant: “Gurage” 
Principales questions de santé : problèmes hygiéniques étant donné que la rivière est utilisée comme 

dépôt d’ordures.

Mekanisa Source de revenu/emploi: production de légumes. Fermiers, ouvriers à la journée, et petits 
entrepreneurs. 

Groupe ethnique dominant: “Gurage”, connus pour leur esprit d’entreprise. 
Principales questions de santé : pollution.

Akaki Source de revenu/emploi: Présence d’industries, production delégumes et paysagistes. L’emplacement 
est occupé par une communauté agricole, une usine métallurgique et des maisons d’habitation.

Groupe ethnique dominant: pas de dominance visible d’un groupe ethnique en particulier
Principales questions de santé : l’asthme, les problèmes physiologiques liés aux incidents d’inondation, 

certains cas de paludisme et les problèmes liées à la pollution.

vulnérabilité physique

Peacock Park La densité de la communauté est en légère croissance parce que les enfants de la première 
famille commencent leurs propres familles et se déplacent. Cependant, en raison du plan du 
gouvernement pour le parc Central, il n’y a pas de nouvelles constructions et les résidents ont 
même peur d’être relocalisés.

Mekanisa La densité de la communauté est constante. La zone possède un bon accès aux infrastructures 
sociales. Cependant, il y a une carence d’infrastructures physiques : route d’accès et eau du robinet. 
Les espaces vertssont suffisants étant donné que les ménages plantent des arbres pour ombrager 
les produits agricoles et délimiter la propriété de leurs parcelles.

Akaki Cette région dispose d’une infrastructure physique très pauvres, tout comme l’infrastructure sociale : 
manque d’accès routier, approvisionnement en eau et des services sociaux insuffisants. Cependant 
les espaces vertssemblent bons car la plantation est utilisée comme un mécanisme d’adaptation.

vulnérabilité institutionnelle

Peacock Park Communauté agricole organisé comme Organisation Basée sur la Communauté (CBO) qui contrôle et 
répond aux catastrophes.

Organisations basées sur la communauté locale comme Eder and Ikubou bien l’Agence de Gestionde 
la lutte contre les incendies et les calamités de Addis-Abeba.

Mekanisa Organisations basées sur la communauté locale qui assistant les familles et les individus en mauvaise 
périodede travail et en difficulté financière (Eder and Ikub).

Akaki Membres de la Communauté organisés en différents types de groupes sociaux qui répondent 
immédiatement en cas de calamité. Cependant, les industries telles que la Ethiopianstill and 
Ironfactory font appel aux assurances en cas de catastrophes.

vulnérabilité comportementale

Peacock Park Des organisations locales et nationales répondent aux catastrophes (CBO traditionnels) aident 
financièrement, moralement et par le travail ; le gouvernement aide en donnant de équipements 
(couvertures, casseroles, etc.).

Mekanisa Zone bien intégrée avec la ville comprenant maisons et implantions (agriculture urbaine) qui 
n’a pas plus de 10 ans. Le risque dans cette zone est représenté par les inondations. Outre 
les gouvernements locaux et les organisations communautaires, les liens ethniques facilitent 
l’entraidedans la communauté pour ceux qui ont des problèmes.

Akaki Les fermes sont loin de la zone d’habitation ce qui rend difficile l’aide de la part de la communauté 
locale. En cas de catastrophe seulement la police, le niveau infra-urbain et les membres de la 
communauté répondent. Toutefois, les habitations résidentielles sont prises en charge par d’autres 
membres de la communauté, les organisations communautaires locales, et le niveau infra-urbain.
Les usines sont assurées et ont l’habitude d’adopter des mesures de prévention.



Recommandations spécifiques

Recommandations pour réduire la vulnérabilité structurelle: addis-abeba (08° 52.255’ n 38° 46.945’ e)
matériel structurel: Boue et bois; poids propre (γ): 6 à 8 KN/m3; Elasticité (E): 12 à 15 GPa; Résistance à la compression (f

c
): 

de 10 à 20; Résistance au cisaillement (f
t
): de 5 à 10 MPa; Résistance à la flexion (f

l
): de 2 à 3 MPa;

charge: Hydrodynamique, hydrostatique et débris;
contrainte: Le panneau de cloison est supposé être fixé à la base et articulé sur les deux côtés verticaux;
configuration as-is (default): La vulnérabilité de la structure à l’effondrement est représentée par les courbes de fragilité 
(probabilité d’effondrement en fonction de la hauteur d’inondation). La courbe de fragilité pour la configuration as-is est re-
présentée ci-dessous voir (Cas 0- Orange). Le risque annuel d’effondrement (fragilité intégrée à risque) est représenté par un 
pourcentage à côté de la légende. 
stratégies d’atténuation efficaces: Les stratégies d’atténuation à faible coût suivantes peuventconduire à une amélioration 
(mais non suffisante) de la performance structurelle:
1. Imperméabilisation des murs (protection de la boue du contact avec l’eau, cas 4, couleur violet, risque annuel d’effondre-

ment = 31%)

pRésentation généRale

Addis-Abeba est la capitale et de loin la plus grande ville de l’Ethiopie avec 2.740.000 habitants selon les estimations du re-
censement 2007 effectué par l’Agence centrale de statistique (CSA), et environ 4 millions selon l’estimation du profil urbain 
d’ONU-Habitat (2008).
Malgré un faible taux de croissance de population de 2,1%, Addis-Abeba devrait atteindre entre 6 et 7 millions de personnes 
en 2015. La capitale couvre une superficie d’environ 540 km² dont 290 de km² est couverte. La ville est autonome avec son 
propre conseil municipal. Elle est divisée en 10 arrondissements. L’arrondissement de KolfeKeranio est situé à l’ouest de la 
ville et contient le plus grand nombre d’habitants à l’opposé de l’arrondissement de Akaki Kaliti dans le Sud où la population 
est la plus faible.
En dépit d’une économie diversifiée, un faible niveau de revenu persiste et les progrès entre les différents groupes sociaux sont 
inégaux. Cela conduit à son tour à un accès restreint à la santé et à l’éducation pour certains.
69% des emplois à Addis-Abeba est non déclaré et 69% des ménages à Addis-Abeba sont situés dans des bidonvilles.
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La courbe de fragilité peut se lire comme suit : le bâtiment va s’ef-
fondrer avec 50% de probabilité en raison d’une hauteur d’inon-
dation d’environ 0,35 m et il va s’effondrer avec probabilité de 
100% * en raison d’une hauteur d’inondation d’environ 0.45 m. 
Le risque peut être interprété comme suit : Il y a environ 34% de 
probabilité que la structure s’effondre dans un lapse de temps 
d’une année.
* La probabilité de 100% est basée sur les hypothèses de travail 
formulées.

Recommandations spécifiques pour addis-abeba
– Intégrer la prévention au changement climatique, la gestion de l’eau,la réduction de la vulnérabilité, etc. dans les principaux 

plans de la ville (plan structurel,plans de secteur, etc.
– Identifier et intégrer les acteurs locaux dans tous les secteurs et niveaux, pour établir un processus continu de prévention et 

un vaste effort d’adaptation.
– Élaborer un plan de «gestion intégrée de l’eau » pour Addis-Abeba, qui aborde les inondations, la sécheresse et la pollution 

par la protection des bassins versant, l’identification et la gestion d’une zone tampon, et qui comprend également la coor-
dination des « projets locaux intégrés » pour résoudre la gestion des déchets, trouver des solutions de drainage et aborder 
les questions sociales.

– Adopter des stratégies de développement urbain visant à éviter une augmentation importante de l’imperméabilité de la 
surface des terrains, et par conséquent limiter l’intensité des inondations causées par une forte expansion urbaine au détri-
ment des terres agricoles et d’autres zones de végétation.Ceci peut être obtenu en augmentant la densité des habitations 
actuelles d’une manière équilibrée afin de ne pas avoir de répercussions négatives sur les conditions de vie.

2. Faire en sorte que les poteaux en bois soient suffisamment ancrés dans la fondation (cas 2, couleur bleu, risque annuel d’ef-
fondrement = 30,7%)

3. Ajout d’un mur interne* (cas 3, couleur cyan, risqué annueld’effondrement = 28.5%)
4. Ajout d’une plate-forme de 40cm (cas 4, couleur vert, risque annuel d’effondrement = 26.3%)
* La position de la paroi interne peut affecter significativement les résultats. Par conséquent, sa présence peut parfois conduire 

à des résultats défavorables.
The bâtiment as-is est supposé ne pas avoir suffisamment de portes et de fenêtresétanches à l’eau. Par ailleurs, on suppose que 
la boue est lavée par l’écoulement et la résistance du bois est dégradée en raison du contact direct avec l’eau.Si les fenêtres et les 
portes sont scellées (cas n ° 6, rouge), le risque global d’effondrement augmente (de 33,91% à 38,02%, en raison du fait que 
les forces hydrostatiques vont également être exercée).


